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Un peu d’histoire...
Coursan-en-Othe a été jadis la proie et le but de nombreuses
batailles de territoire entre les Ducs de Bourgogne et les Rois
de France. Coursan était en effet trés prisée de par sa position
stratégique. On y construisit une grande forteresse, les grands
Ducs y séjournaient quand ils allaient et venaient de la capitale.
De ce chateau du xv¢ siecle, il ne reste aujourd’hui que les douves
et une tour de guet. Ses pierres auraient permis de reconstruire
le village et le nouveau chateau qui abrite aujourd’hui la mairie.

Parc de Coursan, arbres et tranquillité
Le trés beau parc de Coursan-en-Othe, idéal pour flaner ou
pique-niquer, se dessine autour de l'ancienne forteresse. Les
douves accueillent les pécheurs en quéte de calme et de tran-
quillité.

Au milieu des arbres centenaires, se distinguent deux especes re-
marquables : un cyprés chauve de 350 ans, résineux qui perd ses

aiguilles en automne, et un tulipier de Virginie, haut de plus de
30 metres, superbe fin mai - début juin par ses étonnantes fleurs
en forme de tulipes.

Un circuit qui emprunte les chemins des communes
de Coursan-en-Othe, Racines et Montfey.
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